
Montres, Chaînes, 
Colliers Etc.,

W. A. ARMOURFEUILLETON
ManufacV nier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, MIROIRS, VKNDB8 AUX VOMHTIONN 

THE# EACTEES DE(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaax à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en plue he, et de canevas 
pour tableaux

i MARCHANDISES SONT VENDUES 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OIII.E MOIS

$1. par semaine(Suite'
-Mais le docteur, sans lui don

ner le temps de protester, ouvrit 
la porte, le poussa dans la salle 
et y entra après lui.

L’ami de Jules Vignory se 
trouva tout à coup en présence 
de cette créature singulière qui 
occupait son imagination depuis 
le matin, et surtout depuis le dé
jeuner chez Tortoni.

Elle était en grande tenue de 
salle, masque sur le visage, ja
quette de peau de daim à plas
tron, gants d’armes, sandales, 
jambières de cuir noir et culotte 
de velours serrée aux genoux.

Elle ferraillait contre un hom
me habillé en maître d’armes qui 
n’avait pas l’air de la ménager 
du tout.

Les bottes, les parades et les 
ripostes se succédaient avec une 
vivacité étonnante, et l’élève n’a
vait pas le dessous dans cet ar
dent assaut.

Sous le costume qu’elle por
tait, il était difficile de juger de 

beauté. Tout au plus pouvait- 
on reconnaître qu’elle était gran
de et svelte. Le masque ne lais- .JH"
sait Voir qu’un COU blanc, (l'un de toute aorte et de toute q-ialité à des prix 
dessin irréprochable.

—Bonjour, docteur, dit-elle . vaincu qu’ils seront satisfaits, 
sans paraître s’apercevoir que
Maxime était la, et salis cesser d )8 pratiques. Tout ouvrage fait par des 
le combat. Je suis à vous dans ouvriers expérimenté..

instant. Le temps de toucher demak^ix#
Kardiki, qui me conteste mon 
dernier coup.

Ce fut vite fait. Le professeur 
polonais, après un très-vif enga
gement, reçut en pleine poitrine 
le bouton du fleuret de la com
tesse et s’avoua vaincu en sa
luant du fer.

—Tu ne nieras pas celui-là, 
s’écria la dame. C’est le cinqui
ème ce matin ; demain je com
pléterai la douzaine. Aujourd’hui 
c’est assez. Laisse-nous.

Kardiki, en serviteur bien ap
pris, passa sans dire mot dans 
un vestiaire contigu à la salle 
d’armes.

—Bonjour, comtesse, répondit 
M. Villages. Je suis charmé 
de voir que votre rhumatis
me ne vous empêche pas de 
faire assaut.

—Vous savez bien que je le 
traite par les moyens violents.
Je souffre encore beaucoup ; mais 
fort heureusement, c’est au bras 
gauche. M’apportez-vous un re
mède ? Je voudrais être guérie 
en trois lours.

Tout en parlant, la comtesse 
ôtait son masque, et Maxime fut 
aussi surpris que charmé quand 
il vit le visage que ce masque 
lui cachait.

C’était une figure étrange avec 
une expression plus étrange en
core. La peau d’une pâleur mate, 
la bouche un peu trop grande, 
les lèvres rouges et charnues, le 
menton trop saillant, le nez droit 
comme l’ont les statues grecques, 
le front bas encadré par des bou
cles de cheveux blond cendré ; 
tons ces traits disparates for
maient un ensemble qui déplai
sait à première vue.

Les yeux étaientjd’une couleur 
indéfinissable ; tantôt ils parais
saient bleus comme la fleur du 
myosotis, tantôt verts comme la 
mer orageuse, tantôt gris comme 
un ciel d’hiver.

On eût dit qu’ils changeaient 
avec les pensées qui s’y rêflé- 
taient tour à tour.

Il y avait de l’exaltation dans 
le regard et de l’ironie dens le 
sourire.

Maxime resta ébahi comme 
un Anglais devant le Colisée 
Ses idées sur la beauté ne s’ac
commodaient pas de ces singula
rités.

—Au fond, il n’existe pas d’ê
tre plus routinier qu’un viveur 
parisien, et, comme tous ses pa
reils, il ne concevait que deux 
on trois types de femme, lesquels 
il faut l’avouer, se rapprochaient 
tous plus ou moins de ceux qui 
figurent en cire derrière les vi
trines des coiffeurs

La brune du skating représen
tait une variété admise depuis 
qu’Alfred de Musset a chanté les 
Andalouses, et il était en état de 
l’apprécier.

Mais la comtes;c le déroutait.
(A suivre.)

—par—

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
n» tpanrneres un 
lu A 25 i»»r reut.

moins de 466, eh mm.Et vous vo

N. B.->Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 

pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W.A.ARMOVU, 
482 rue Sussex.

Montres d’or pour da
mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc.,

vendus à la semaine par

A prêter sur garan ies hypothécaires. 
Pour plus amples informations s’adres-

OHEVRIER FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

M AG LOI HE LANGEVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m
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mm ASSORTÎMES!

SiTABAC ! TABAC !
s

Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire

148, rue Blileaii
De Chapeaux de Feutre, 

Paille». Manille, 
Mackinak, «Ce.

CHAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers goûts.

(HAPEAllX ET CASQUETTES
POUR CLUB.

Or|io(h et OircnTaires «le ca- 
ontclione pour Dames et 

Messieurs#

un
20 août 188G—6m.

CARTES PROFESSION ELLES

VA Rue Rideau.OTTAWA

Dr J Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex 

Heures de bureau : 9 à 5.

Thomas Leblanc,
TAILLEUR

vwnt d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. D. Richard, 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia-

rue

Dr L. Coyteux Prévost
132, Rue Daly, Olla va. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 lité
1. à
6. à

MAGASIN DE GEOS.Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS 

ARGENT A PRETER.
CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueur 
loisies et cigares, vient d’être reçu ai 

•ïaméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-VU 
Gin, en Rite et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importée 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet? 
iivrés à iomicile.

BUREAU : 26 me Sparks, vis-à-vis 
VHotel Russell.

J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred Bavard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 
W ARGENT A PRETER -m

NO. 450, RUE SUSSEX
VV. O. McKAV

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

1

Macdongall, Macdougall A Be court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin de* 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
m. Màodouoall, C. R.

Frank M. Macdouqall.
N. A. Bslooübt, L.L. M.

FONDE EN 18372

FOULNEAUX A CIMENT ET A CHAUX 
DE HULL

Hou. W

Dr C, Q« Stackhouse
DENTISTE Le soussigné attire l’attention des entre

preneurs et des autres intéressés sur les 
mérités duM. le Dr O. G- Blackboule, chirur 

dentiste, tient son bureau au No 
Sparks et a sa résidence privée au 
rue Albert Ot

161 rue 
No 258,
sr 8». CIMENT DE HULL

Le docteur extrait les dents sans causer 
se servant du 
une spécialité.

et son adaptation rour les 
çonrerie expotés à subir l’influence de 1 eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a ven îre a bon marché 

Les commandes par le télét»riphe 
trement sont remplies promptement.

travaux de ma

de douleur à son patient en 
gaz aitrique oxidé dont il fait

CAKTfS PROFESSIONNELLES

MULL C. B. WRIGHT, Hull, P.Q
Paul T. C. Damais

INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 
ARPENTEUR FEDRRAL ET DE LA 

PROVINCE DE QUEBEC 
Arpentage des limites à bois, te-rains mi

niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hull. Réei- 
King’s Road, Hall.

Tapis, Tatis, Etc
MAISON DE TAPIS

dence : D’OTTAWA.
i lns grand assortiment, les mell 

rs, et 1*8 plus bas prix en 
fait de

P. TIiou Desjardins
NOTAIRE PUBLIC.'

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et réside 

Hull.
.reiarts, Rideaux,au et résidence : 117 rue Principale 

uil. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prété sur propriétés foncières.

* r
Corniches, Pôles, Garniture 

et Meuble*de tonte sorte.
J. Malcolm McDougall, B. O# L.

at, Procure
légal du comté d’Ottawa.

RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

à la
ur et Solliciteur. Aviseur RAISON DE TAPIS D’OTTAWA

148 ltue M-AKKN.

Ko?lion et Champagne
AVOCATS

246 hue Principale, Huit
L. N. Champagne, L.L.D.

SHOOLBRED et Cio.
Ottawa.

A Rochon. LORD & THOMAS,
N. Tetreau, Notaire.

Bureau et résidence : Rue Principale, 
Hull, près du Bureau de Poste.

and arc authorized to 
makefcontracts with ADVERTISERS,

I
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Quelques uns des avantages nnn
ATELIEIDES UCELEBRES plis db mum *

CERTIFICATS SCR CERTIFICATS
) “ C,La Valeria continue d’opérer des 

cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que Ton en juge par les certifl. 
cats suivants :

I11

--------LE- connu

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.

L’Uni1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25cts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Ginux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest, Montréal.
Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais eeseyé les 
unes après les autres tout»-* les prépara- 
lions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J étais aussi chauve qu’on peut le devenii 
en aussi peu 4e temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute ; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don
ner cette faible marque de reconnaissance' 
et je conseil à tous ceux

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
msis seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

524

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.

4e Avantage—Les " Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 
puissant purificateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aldêr la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.

On exécute i
qui auraient le 

malheur do perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valéria.:poe/ThaitsLOTERIE NATIONALE D’nAubhrt Larobk, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.GRANDE REDUCTIONSDK—

NI. LE CURE 1. LIBELLE Photographies grant eur
Saint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
Je» soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholbttk,

CABIISTET
GRAND TIRAGE FINAL Têtes de

lâ.OOg’par doz. Mer—DBS—

I T I SSZj I

CHEZDE CETTE LOTERIE
Cultivateur.Dorion ALe 10 NOVEMBRE lob0

Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lavoiette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

Delorme
^ MO Rue Sparks et 560 Rue Sussex

COUT DU BILLET
Première »#rle - •
Deuxième série • •

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, so.t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. E. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

Catalogues, 
Listes deAuriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valéria? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que ___ 
cheveux rent repoussés très épais. Plu- 

ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

Coin de la rue Rideau, 
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie. sieurs (ci

James K. Bowes
AROHITBOTB

Chambre 28,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.
Ottawa 9 juin 1886—la

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
Il

BLANC!Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma..e VALE
RIA, trois fois, mes cheveux ont ctssé de 
tomber.

Nous venons de recevoir un 
assortiment de Déclarations î 

Déclarai'GEORGE THOMASTAPIS de BRUXELLES I
EPICIER, L. Bélanger,----- AT DE------

Photographe,
86, coin des rues Albert et 

Inkerman, Hull.
TAPISSERIE

8t-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer aue je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Voyez-les avant d’acheter.
T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
JLi plet et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle»- 
dans Hull.

9SF Cigar es de choix une spécialité
Harris & Campbell,

POUREUE O’CONNOR. F. X. Bougik.

Contras de vei 
Contrats t 

Blam

Cour de Circuit, 
dans et pour le comté 
d'Ottawa, siégeant en 
la Cité de Hull. |

CANADA,
PROVISOS DB QUÊ4IC 

D strict d’Ottawa 
No. 260

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
fcjL’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et l'éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chae ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux iu sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.
j|En lisent la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Fa- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d a voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface < >auve de ma tête. Je r»'Ww. 
d’efforts et aussi de confiant*» «c de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagnk.

I
VENANCE PELTIER, de Ironsid», dans 

le Township de Hull, dans les comté et dis 
trict.d’uttawa, cordonnier, CHEMIN DE FER

Demandeui. u CANADA ATLANTIC”ALFRED LEMIEUX, autrefois du 'même 
lieu, et maintenant absent du district d’Ot 
tawa, et de lieux inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, jour
nalier et cultivateur;

Pour les Gre,
LA Blancs simp

VOIE LA plus COURTEDéfendeur- 
Il est ordonné au Défendeur dejeempa- 

raître sous deux mois.

Ti
ENTRE

OTTAWA AT MOURKALHENRY A. GOYETTE, 
Avocat du Demande Blancs de Pro.

CHS. LEDUC, 
Greffier de la dite 
Gourde Circuit.

Et;OM»wa A Bouton eS New York,~ei 
.ton» le» point» A l’Ewt et an Sud. D
gy Les convois partiront de la gare^de 

la rue Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :

TRAIN EXPRESS se rac- 
• cordant avec l'Express du 

Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains • u Grand Tronc 
uour l’Est et le Sud-Est, arrivant là à 
11.30 a m.

VFlilT D'ETRE REÇUES 8.00 a.m POUR LES
10,000 Listes D’êvalui 

Listes De
Lis

ROULEAUX DE TAPISSERIES TRAIN RAPIDE avec salle 
• à dîner, arrivant à Montréal 
u>., se raccordant avec les 
ermonl Central et du Grand

I

De tous genres et de tous 
prix.

Aussi, assortiment complet et varié de

Peintures* Halle, Mastic*
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m gasin de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la rurveilhmce n ême d< M Philibert. 

Une visite est sollicitée.

à 8.20 p-i
trains du V 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 13 30 p m. 
et 8 ©O p.m. de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.49 a.m. et 4.39 p.m. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j'ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch. z MM. La vio
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com
plète ment chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cej>endant, les cheveux étant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 

émerveillée du résultat.
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l'auteur de cette merveit- 
leure découverte.

SUR I

G PHILIBERT Exp ess de Boston et New-York yiâ 
Rouse’s Point

. Quittera Ottawa, gare de 
• la rue Elgin, arrivant à 

«Rouse’s Point à 6.40 p m. et se ratcor- 
fdant à cet endroit avec 1* s trains du Ver- 
I mont Central et Delaware et Hudson, pour 

l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.40 et à New-York i 8 00 le lende
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York pren 
«Iront les Pullman à St. Alban ou à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

12.80 p.m reçoivent une 
sont exécutés s

PEINTRE.
20E RUE DALHOUSIE1 OTIAWA.

comme moi

NOUVEAU mTlURANl ABC
"LECmOâ"
‘ L'eue* ht

Repas à toutes heures,
14 2à RUE SPARKS.

TABLE DE 1ère CLISSE.
Tout abonni 

payable d’avan
Pumai De mr.

"Lunch à Midi, 5 Lille Is j <m f l.(‘(*. 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.
Invente ubez tous les pharmaciens. 
En gros par M. HAÏ * LS Loite * 

Mnatréai
D. C. LINSLKY,

Ottawa, 12 mal, 1886. 6m Gérant.
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